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RAPPEL...
Les Invllr1~bf6smarins Dm tf<li. lTIO<kIs d'a1lmllOta~on :

• CARNASSIER
• ~aln. gasl~'" (bIgO',,"Ull p<l(Ceo\lfll, bulol')'
• c_lns 6e~inO<lermes(étOIles de merl.

• BROUTEUR
.Ia pluparl des gastMoPOdes (buIOlS, bigorne&ux. ormeaux, ..),
.ç""aln. tchinod(l(lTl" (ou"ins\".).

• ALTREUR
eles ascidies (viol.Il.· .... ).
• cen.lnsga'l~lCt'Pldu....,...).
• 1... blval..... (huit,... moules. ~td", coques, coqUWll'

8aint·Jacquell, praire••.. ,).
u~__... "'""'" ...._._~

CIETTl! flCIfI! PRATIQUE HE mNT'E
QUE DU COQUILLAOES IIIYALVES FlLnŒURS ADYLlU.

FILTRATION OU POMPAGE?

L'alimentation du coquillage bivalve fillreur résulte
de deux actions: le POMPAGE et la FILTRATION.

Le coquillage pompe l'eau de mer pour capter
les particules nécessaires 11 son alimentation et
l'oxygène nécessaire à sa respiration.

La filtration ne correspond qu'à la rétention des
particules.

Un coquillage bivalve pompe en moyenne 10 à
15 litres d'eau par heure.

Les coquillages br.alves
se I>OII,"-ssem "" ",r,,"am
16. pamcules prllsemes
dans /'""u. '""-_IM_'--­........-.._­---_.=:.:= ..cr:---



LA AE.CHQ\CHE SC,lvalfIQUE..U L&,.CONCtOOJCULtuBE.
~.,... ......-... el do Ao<:""",,,"~ ... sclosorlo Etudeo.,. f6·imjlIonlollon cl'.·
.. Q..oII,t _ ~<Ilt_ .rsu... ~ "" """"..... paorlot_ ptooo tr_ (hlAtro pIel.
~ REMORAJ ......,.. : .,tollon'" ~..... _ ••""'Illo) -

ComI>r_ .. _''''''<lU d''''- ...~ ... __ E',- on do 1'_. &1 ...

lonc1lono.m.... ~.. <>uoin. _'" 1. _ do~ 1'...."- mir.... _Olt_
_ &l''~' r...... "'_'Ion cl.. f*lot- -.no _ ".."...... "" ""'.
_ "" '"~ do.. ........,.. do <rOIOOOnDO .,. d_ ............."",pt'~"",_ne._<:oQO.OOOgOO _ ... "'*"" .. __M.

LA MESURE DE LA CROISSANCE

:l,7~ uiN:ut.

Le rendllment b!olOIlÎQu" &st un calcul Intéressant Car Il
Intégrllia crolssanClllndlv/du81l" BI i" survitt du ch"pt81.

Il permBI de jugerl"s peffonnanc... de l'élevagll.
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TOUT CE QUI INFLUE
SUA LA FILTRATION INFLUE

SUR LA CROISSANCE,
MAIS D'AUTRES fACTEURS
JOUENT AUS8I UN ROU!::

• La qualilé de no".,.;ture disponible.

• L'imporlance d" stock en élevage.
"l'luoly.<lo_._. ...,....'''
-""" dO cNe"" .. 111_",

• La présence dll compélileura.
11<1r'" crtpIdUM ",,. ...,• ., """ ng
d'llt.flroo.

• Temps d'Immllrs.lon.
En _ "",,",,- ont ........-...0>10 .

• La reprodllCtion.
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L'08SERYATlON ... UNE AHND:
Motn1fE QUE ISJUl1 " 2%

DE L'AI..NEHTJmON~
À LA CROISSANCI: DE

LA COQUILLE ET Cil! LA CHAIR.

La quasl·tolalllé d~ ce qui !!'St
Ingéré a8ft au métal)olÎ!lme bssal
("maintien" des fonçlio~ vitales),
;l la reproduction, el est rejet6
sous larme de fèces,

L1lull,.OIIo ........ "'" Iornllmo'_
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00 MI4f _ ~ plus pol._

• petits dèbrts d'organlsm&s morts.

REMARQUE:

D&s PfIlilS dèbrls mlnèfaux (vasa)
sonl Ing6l'''', maia ne sa..&nl pss
éleur sllmantatlon.

LES MAntRE8 ORGANIQUES
DISSOUTES COHTlUBUENT

AUSSI À LEUR AUMENTATION.

LU COQUILlAGES
SE NOURRlasafT DE

PARTlCULES MICR08CQPIQUES
EN SUSI'ENSION

Elles p<luvent êlre clss.s
en .. catégories:

• matlolJres orgallÎllUM part>culalfM
v;vantas: pIlj1Oplonc1Of1. _'-'
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• La quantllé d& partlcul&S
présentes dans l'eau.
t:W:M"'"",~""""r
lofllt.....,

• L'étal physiologiqu&
du coquillage.

• La salinlt6.
1..0 fI/l,_ Ml r6<l,",. """"""10 _Kt ._ ropldomOtIl.

ELLE VARIE
PRINCIPALEMENT SELON:

CE SONT SURTOUT
LES VARIATIONS BRUTALES

DU MIUEU O'f:LEVAGE
QUI PERTURBENT

LA FILTRATION.

• La température de l'eau.
0t>M<vM _._.10 f""_
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QUELQUES RÉPONSES À VOS QUESTIONS
«Pourquoi ça ne POUS58 pas 711

Outre les réponses apportées par cette fiche, sachez
qu'il peut y avoir d'autres raisons telles que le parasitisme
par exemple (Myri/ico/a ou Martei!ia).
LlIic:IMI p.-.lIqW n'9"_dol. coqu;o.ge.· r",;te des m"mllil!!. de coqu'llages uusées P'"
Ies~. if>r.c:r....... ldemif....

«Pourquoi d'doubler les coquillages 7_
L'intérêt en est multiple: éviter une surcharge locale

(compétition alimentaire), permettre une pousse plus
régulière (amélioration de la forme), éviter le dégrappage
accidentel des moules sur cordes ou bouchots, éliminer
les épibiontes·. C'est aussi j'occasion d'un tri.

Dédoubler c'est améliorer la qualité!

flL'eau douce est-elle bén4flque j lB pousse 1.
Oui, parce qu'elle véhicule de la matière organique et

des sels nutritifs (nitrates, phosphates) nécessaires au
développement du phytoplancton.

Mais les excès d'eau douce ou de sels nutritifs peuvent
provoquer de véritables catastrophes (mortalités par dou­
çain ou "marée verte~, par exemple).

flPeuf·on Bméliorer qualité et croissance
avec du phytoplancton 7.

Oui, mais ce n'est actuellement possible qu'en milieu
contrôlé (bassins ou claires). L'apport se fait directement
en ajoutant du phytoplancton cultivé, ou indirectement en
favorisant sa production.

_Comment savoir s'II y 8 du phytopfancton 7.
Grâce au réseau d'observation REPHY, votre contact

IFAEMEA peut vous aider à le savoir. Mais souvenez-vous
que le phytoplancton n'est pas la seule source de nourri­
ture du coquillage.

• SURCHARGE:
Elle provoque l'amaigrissement
des coquillages, la mauvaise
croissance el augmente les
risques de mortalité.

ATTENTION!
• PRATIQUES D'~LEVAGE :
Les huîtres ~boudeuses· devraient
être éliminées.
L'entretien des parcs réduit la proli­
fération des compétiteurs.

• RAPPEL:
La richesse nutritive du milieu marin n'est pas
Inépuisable. Elle est variable dans le temps et
selon les sites. Il n'existe aucune possibilite
d'intervention en milieu ouvert pour l'enrichir.



MESSAGE

La rentabilité de l'Entreprise conchyLicolc: est
étroitement liée à la vjtesse de croissance dt:s
produits cultivés_ Cene dernière dépend dirttte­
ment de la richesse nutritÏ\-e des e:.tux d:.tns les
zoncs d·élevage.

La nourriture utUisi"f.: par Ics COlJuiUagcs pr':.
sente l'avant2ge d'être disponible nalUreUelllent,
Par contre. elle fluctue en quantité Cl qualité
dans l'espace et dans le temps_

Il est donc impératif d'en réserver I"ut.ilis:u.ion
au;tl: seuls cO<luillages exploités 1::11 éliminant les
espèces compétitrices (crépidulcs, CO<luiUagt."S
sauvages. ,..). l'our être efficace. cette act.ion IlC
peUt être <lue: colJecli"c.

li est tout aussi indispensable de tin:r le meillcur
prolit des connaissances et des recommanda­
tions de l'IflŒMI:R pour améliorer les condi·
(ions d'élevagell, (choix dt."S Sitc5, adaptation dcs
charg<."S en élevage au potentiel nutritif, sélec­
tion des produits les plus performanls,...).

Les fiches pratiques de l'IFREMER

jpl AERATION DES BASSINS
!pz: LAVAGE OES COQUILLAGES
!PJ CONNAITRE LA QUALITE DE L'EAU
fp4; LE BASSIN OE FINITION
fp5 ENTRETIEN DES BASSINS
./iJ6: MICROBES ET COQUILLAGES
/pl: PURIFICATION OES COQUILLAGES
fpII: PHYTOPlANCTON ET COQUILlAGES
fp9: MALAOIES DES COQUILlAGES
fpIQ: TELECAPTAGE DE L'HUiTRE CREUSE
/pli ZONES CONCHYLICOLES
/pU L'EUROPE CONCHYLICOLE
/pU: MICROPOLLUANTS CHIMIQUES ET COQUILlAGES
fpl4 ' ALIMENTATION ET CROISSANCE DES COQUILlAGES
fPlj , MORTALITE DES COQUILlAGES
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La m.isc en (l:uyre de ces recommandations
appartient il chaquc c;tl:ploitant_
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